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Les chinois définissent traditionnellement leur pays par le terme : Zhongguo (l’Empire du 
milieu, le centre du monde). Être chinois signifie être civilisé, les autres étant à la fois 
barbares et inférieurs. Ils doivent donc être déférents. Ce sentiment mêlé à une historicité 
d’humiliation collective et l’assurance d’une suprématie chinoise envers les autres, 
expliquent partiellement la politique actuelle de ce pays et son évolution.  

La présente fiche d’analyse géopolitique en apportant un éclairage sur la situation 
géopolitique intérieure du pays et ses relations avec le reste du monde doit nous permettre 
de mieux appréhender son évolution probable. 
 
1. La géopolitique intérieure : 

 
Un territoire immense et une façade maritime qui apparaît de plus en plus 
essentielle : 
 
La Chine n’est pas un Etat enclavé. Son immensité la conduit cependant à adopter 
plusieurs logiques. Aujourd’hui c’est sur la façade maritime que semble s’écrire l’histoire 
du pays. Puissance dynamique, elle ressent une situation d’encerclement et recherche donc 
les moyens de devenir une grande puissance maritime. 

 
Un peuple hétérogène : 
 
La Chine est hétérogène et se caractérise par une multiplicité de peuples, de langues et de 
religions. 
Il n’y a pas d’adéquation entre la Chine et la sinité. Au moins 50 millions de non Han 
occupent la moitié du territoire et les trois quarts des régions frontalières. 
Les Han eux-mêmes, réunis par l’écriture, la culture et la religion, sont partiellement 
divisés par la langue. 



Ces difficultés sont particulièrement fortes dans la région du Xinjiang (nord ouest) peuplée 
à 60% de minorités ethniques de religion musulmane. L’islamisme Ouïgour tente, par 
l’utilisation de la terreur, d’y imposer une république islamiste indépendante. La question 
est essentielle pour le pouvoir central, cette région étant le point de passage obligé de 
transit des énergies venant d’Asie centrale, et possédant 25% des ressources énergétiques 
du pays. 
 
Une démographie qui suscité des inquiétudes : 
 
La population chinoise est estimée à 1,3 milliards d’habitants aujourd’hui et devrait passer 
à 1,4 Milliards en 2025. Cette population est très inégalement répartie entre les sexes (117 
garçons pour 100 filles), conséquence directe de la politique de l’enfant unique. Cette 
population est vieillissante (âge moyen de 27 ans en 1993 et 40 ans en 2025) ce qui posera 
rapidement des problèmes de couverture sociale et de prise en charge des personnes âgées. 
L’effet de l’urbanisation croissante risque d’amplifier ce phénomène (coût de la vie, 
confort …). 
 
Des besoins alimentaires et énergétiques qui explosent et risquent de déstabiliser le 
reste du monde : 
 
Une répartition inégale des richesses foyer de crises potentielles : 
La croissance économique n’est pas homogène au sein du territoire et malgré les efforts 
pour implanter des centres industriels à l’intérieur du pays, il existe une vraie disparité 
entre les zones côtières et l’intérieur. Cette disparité est amplifiée par la politique maritime 
du pays. 
Cette inégalité entre la côte et l’intérieur n’est pas la seule dans l’espace. L’urbanisation 
croissante (40% aujourd’hui et 90% prévue avant la fin du siècle) conduit aussi à des 
disparitités entre les populations urbaines et les rurales. Ainsi en 2003, le revenu annuel 
moyen de la population rurale a atteint 2 622 Yuans contre 8 500 pour la population 
urbaine. 
Ces inégalités couplées à un chômage important dans les villes (dû, notamment, à la 
suppression brutale d’emplois publics entre 1993 et 2000), et un régime de sécurité sociale 
inadapté, conduisent à de graves crispations sociales qui pourraient conduire à une 
déstabilisation profonde de l’Etat. La réhabilitation de la campagne et des solutions pour 
relancer l’emploi dans les villes apparaissent comme des priorités essentielles. 
 
Une hyper croissance économique qui conduit à une explosion des besoins : 
Du fait de sa croissance économique rapide et de sa masse démographique, la Chine 
connaît des besoins considérables en énergie (+ 4,3% par an de ses besoins en énergie). 
Elle tente de les couvrir en interne mais n'y parvient que partiellement pour le charbon et 
le gaz (même si elle doit anticiper des besoins qui grandissent). 
Pour le Pétrole,la Chine est, depuis 1993, fortement dépendante de l'extérieur 
(importation de 120 millions de tonnes en 2004 et besoin de 210 millions en 2010). Ses 
réserves ne lui confèrent qu'une perspective de 9 ans de consommation. Certains grands 
champs pétrolifères, comme celui de Daqing, arrivent à épuisement. 
Mais elle pourrait aussi se trouver confrontée à de grandes difficultés pour nourrir sa 
population. Elle doit en effet nourrir 20 % de la population mondiale avec 7 % des terres 
cultivables. Pour faire face à l’augmentation des besoins et les modifications alimentaires 
véhiculées par la mondialisation, la Chine devrait donc importer (malgré l’augmentation 
des cultures hydroponiques) à l’avenir prés de 400 millions de tonnes de céréales par an. 
Cette probable explosion du marché mondial des céréales devrait aussi engendrer de 
graves crises dans les pays du Tiers Monde avec l’augmentation des cours. 
 
2. La Chine et le reste du monde
 
La Chine et ses voisins immédiats : des tensions dangereuses 
 
Les limites terrestres sont aujourd’hui arrêtées et la Chine n’a plus à faire face à des 
revendications territoriales de ses voisins. Les questions frontalières ont été réglées entre 



1960 et 1990 et la question épineuse du Tibet a été résolue par la reconnaissance de l’Inde, 
et l’acceptation du Dalai Lama du rattachement du Tibet à la Chine. 
 
Deux questions majeures pourraient déstabiliser la région : 
– les querelles avec le Vietnam autour de la question des îles Paracels et de l’archipel des 
Spratly en mer de Chine méridionale. Seules les questions de ressources énergétiques ne 
sont pas en jeu ici et l’on retrouve ce souci de la Chine d’accéder à la mer.
- la question de Taïwan qui est également partiellement liée à cette question d’accès à la 
mer, en offrant à la Chine un accès à l’Océan Pacifique. Cependant, le souci de la Chine 
est plus ici de conserver dans son giron un pays dont elle a économiquement besoin. 
L’importance attachée par Pékin à cette question pourrait faire craindre une intervention 
militaire, si Taiwan déclarait son indépendance. Il y a ici un risque réel. 
 
Les relations avec le Japon sont tendues, notamment autour de la question de Taiwan qui 
pourrait faire craindre un conflit naval dans la région. Cependant, le Japon conscient de la 
puissance de son voisin et de leurs intérêts communs a déjà commencé à se reconfigurer 
dans une optique de " collaboration " avec la Chine. 
Les Corées sont aussi une préoccupation pour la Chine. Elle se place ici de plus en plus en 
position de médiateur et se rapproche de la Corée du Sud. 
 
La Chine et les « barbares » (reste du monde) : la volonté d’être reconnue comme 
une grande puissance 
 
- relations avec ses voisins plus lointains : un rapprochement stratégique
La Chine a développé une politique d’engagement constructif avec la Russie mais surtout 
de l’Inde, créant un véritable axe Pékin / New Delhi. 
Elle sa également, en 2003, signé pour la première fois un accord avec l’ASEAN. 
 
- relations avec le monde occidental : une volonté marquée de puissance
La mondialisation, en entraînant une interdépendance croissante des économies, conduit à 
des relations « pacifiques » et intéressées avec la plupart des pays occidentaux. 
La Chine a ainsi signé, en 2003, des accords de coopération sectorielle avec l’Union 
Européenne (contre la levée de l’embargo sur les ventes d’armes), qui est son premier 
partenaire commercial. 
En revanche, malgré des échanges économiques qui restent importants, ses relations avec 
les Etats-Unis sont tendues. L’attitude ambiguë des américains (aide aux voisins de la 
Chine à s’équiper militairement, position peu claire sur Taiwan …) qui alimente les 
sources de tensions internes, sont une des raisons qui l’ont conduite à faire un effort 
considérable sur ses moyens militaires en 2005 (budget de la défense en hausse de 12,6 
%). La Chine, puissance nucléaire veut rester indépendante et en position de force vis-à-
vis de l’Amérique. 
 
- relations avec l’Afrique et l’Amérique Latine : des intérêts à exploiter  
Les besoins énergétiques de la Chine, et son obligation de diversifier ses sources 
d’approvisionnement, l’obligent à développer une politique de rapprochement vis-à-vis de 
ces régions du monde. Par ailleurs, ces pays peuvent constituer un appui non négligeable 
aux Nations Unies. 
 
 
L’avenir de la Chine lie l’ensemble de la planète. Gigantesque marché en devenir, aux 
besoins énergétiques inestimables, elle est déjà aussi un acteur géopolitique essentiel 
autour duquel le reste du monde est en train de se positionner. Acteur majeur des années à 
venir, elle pourrait assez vite contrebalancer l’hégémonie américaine. Les défis intérieures, 
(en particulier la question sociale) qu’elle a à régler, et la question Taiwanaise, constituent 
les enjeux essentiels de la Chine dans les prochaines années. 
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